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Les aspects professionnels et le moment 
d'une première maternité 
Armelle Spain et Lucille Bédard* 

Résumé — Quelle place occupent les aspects professionnels -incluant dimensions occu-
pationnelle et scolaire- dans le moment choisi pour devenir mère? Des réponses ont été 
fournies dans le cadre d'une recherche à caractère phénoménologique, visant à comprendre 
le phénomène d'une première maternité par la comparaison entre les primipares «hâtives» 
et «tardives». Les témoignages recueillis auprès de 36 femmes et de leur conjoint par 
entrevues semi-structurées ont été soumis à une analyse qualitative. Les résultats démon­
trent des liens étroits entre le moment d'une première maternité et le vécu professionnel 
dans ses composantes d'apprentissage, de formation ou d'investissement sur le marché du 
travail rémunéré. Cette interdépendance apparaît à travers les expressions des femmes 
elles-mêmes, auxquelles s'ajoutent les éléments d'analyse des profils scolaire et occupa­
t i o n a l . 

Abstract — What is the role of various professional factors - including those related to 
occupation and schooling - in selecting the timing for motherhood. The aim of this 
research is to respond to this question, that is, to understand the phenomenon of a first 
pregnancy by comparing primipares who are young with those who are older. The proto­
cols obtained from 36 women and their hubsbands in a semi-structured interview situation 
were analyzed qualitatively. The results show a direct relationship between the timing 
of a first pregnancy and aspects of professional life including components of learning, of 
training, or of the investment made in the work force. This interdepedence is demon­
strated in the reports made by these women and also in the analysis of schooling and 
occupational profiles. 

Resumen — Que lugar ocupan los aspectos profesionales - incluyendo dimensiones ocupa-
cionales y escolares - en el momento escogido para asumir una maternidad? Se obtuvieron 
las respuestas en el cuadro de un estudio de tipo fenemenolôgico, destinado a comprender 
el fenômeno de una primera maternidad, comparado con primiparas «tempranas» y 
«tardias». Se obtuvieron los testimonios de 36 mujeres y de sus esposos en entrevistas 
semi-estructuradas y se sometieron a un anâlisis cualitativo. Los resultados demuestran 
una relaciôn directa entre el momento de una primera maternidad y la experiencia profe-
sional en sus componentes de aprendizaje, de formaciôn o de participaciôn al mercado de 
trabajo remunerado. Esta interdependencia se refleja en las expresiones mismas de las 
mujeres participantes, a las cuales se agregan elementos de anâlisis de su evoluciôn escolar 
y ocupacional. 

* Spain, Armelle: professeure, Université Laval 
Bédard, Lucille: étudiante au doctorat, Université Laval. 
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Zusammenfassung — Welchen Raum nehmen berufliche Gesichtspunkte - einschliess-
lich der Beschàftigungs - und Schulaspekte - bei der Wahl des Zeitpunkts der Mutterschaft 
ein? Antworten darauf wurden im Rahmen einer phànomenologisch ausgerichteten Unter-
suchung gegeben, die das Phànomen einer ersten Mutterschaft aus dem Vergleich zwis-
chen «friihen» und «spàten» Erstgebàrenden zu verstehen sucht. Die mithilfe von halb-
gelenkten Interviews unter 36 Frauen und deren Partnern gewonnenen Antworten wurden 
einer qualitativen Analyse unterzogen. Die Ergebnisse zeigen enge Zusammenhange auf 
zwschen dem Zeitpunkt einer ersten Mutterschaft und dem beruflichen Erleben mit den 
Komponenten des Lernens, der Ausbildung oder dem Engagement auf dem bezahlten 
Arbeitsmarkt. Dièse Interdependenz wird ersichtlich aus den Ausdrùcken der Frauen 
selbst, zu denen sich die Analysenelemente des Schul - und Beschàftigungsprofils gesellen. 

L'évolution de la situation des Québécoises depuis une dizaine d'années aux 
plans de la démographie, de l'éducation, de l'emploi et du revenu, notamment 
l'accroissement de la participation féminine au marché du travail, allié à un plus 
grand contrôle du rythme et du nombre des naissances (Secrétariat à la condition 
féminine, 1985), porte à croire en une élaboration maintenant plus integrative 
des volets carrière et famille dans le projet de vie des femmes. 

Cet a priori suppose un questionnement vis-à-vis des valeurs et des aspi­
rations personnelles, familiales et professionnelles, de même qu'une confrontation 
des idéologies traditionnelles et contemporaines. Il est également plausible de 
songer à l'évocation de stratégies précises ayant pour but de permettre la réalisation 
dans l'une et l'autre sphère: le retardement d'une première maternité précédé de 
l'établissement dans une carrière, la précocité d'une première maternité sous-
tendant l'investissement professionnel différé, ou encore l'actualisation familiale 
et professionnelle simultanée en début de la vie adulte. 

Toutefois ces croyances méritent d'être confrontées à l'expérience avant de 
leur accorder un statut de réalité et un caractère de généralité. Ainsi, les résultats 
d'une recherche portant sur le vécu d'une première maternité hâtive ou tardive 
permettent d'explorer la problématique carrière/famille à l'aide de témoignages 
recueillis auprès de Québécoises. Cette recherche s'inscrit prioritairement dans un 
cadre phénoménologique où les perceptions subjectives des sujets sont considérées 
comme les données primordiales et importantes. Dans ce texte, l'objet d'étude 
est cependant circonscrit aux aspects professionnels antérieurs à la grossesse ayant 
joué dans la décision de devenir mère à un moment précis. Ces aspects profes­
sionnels incluent plusieurs dimensions occupationnelles et scolaires reflétant l'ex­
pression des femmes elles-mêmes et, par le fait même, la complexité de la question. 

Méthodologie 

Échantillon 
Trente-six primipares d'origine québécoise et de langue française, inscrites 

à l'un des six Centres locaux des services communautaires ou au Département de 
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santé communautaire de la région métropolitaine de Québec, accompagnées de 
leur conjoint (légal ou de fait), ont été choisies au hasard pour former les deux 
groupes: les «hâtives», âgées entre 18 et 25 ans, et les «tardives», âgées de 30 
ans et plus à leur premier accouchement. Le choix au hasard s'est fait propor­
tionnellement au nombre total d'accouchées dans chacun de ces centres: l'échan­
tillon est ainsi représentatif de la population des primipares de cette région. La 
moyenne d'âge des femmes était respectivement de 22 ans et six mois et 32 ans 
et trois mois; il y a donc un écart de dix ans entre les deux groupes. La moyenne 
d'âge des conjoints des hâtives était de 27 ans et dix mois et celle des conjoints 
des tardives était de 33 ans et huit mois. 

Cueillette des données et entraînement 
Comme l'objectif global de l'ensemble de cette recherche était de cerner 

plusieurs aspects du vécu de deux groupes de nouvelles mères et de leur conjoint 
(Spain, 1982), et que cette question était encore relativement inexplorée, un 
schéma pré-expérimental de type exploratoire (Campbell et Stanley, 1963) a dû 
être utilisé. De plus, comme le but visé était d'approfondir la connaissance de 
l'expérience humaine par l'étude attentive, structurée et rigoureuse des signifi­
cations personnelles, des motivations et des intentions des sujets, la méthodologie 
devait obligatoirement s'inspirer des nouveaux paradigmes de recherche en sciences 
de la personne (Rogers, 1985). La nature personnelle, voire intime, du contenu, 
l'intérêt des chercheurs pour des réponses subjectives et descriptives du vécu, et 
la nécessité d'identifier et de préserver les significations individuelles comman­
daient le choix de l'entrevue comme instrument de cueillette des données. L'en­
trevue extensive, applicable à de petits échantillons, permet à la fois l'écoute des 
réponses spontanées ou suscitées et la précision graduelle du sens de ces réponses. 
Une grille d'entrevue couvrant tous les thèmes de la recherche a été élaborée pour 
être utilisée comme guide flexible plutôt que comme questionnaire rigide. Ce 
schéma d'entrevue a été testé et mis au point au cours de la pré-expérimentation. 

Chaque entrevue enregistrée sur magnétophone a été réalisée par une des 
deux intervieweuses qui avaient déjà acquis une solide formation professionnelle 
en relation d'aide et qui, de plus, ont été spécifiquement entraînées à l'entrevue 
de recherche. Les 20 heures d'entraînement des intervieweuses comprenaient: a) 
un rappel des attitudes facilitantes apprises lors de leur formation antérieure et 
nécessaires à l'entrevue de recherche (par exemple, la mise en confiance, la compré­
hension empathique, le respect, la spécificité, la sensibilité aux indices d'anxiété, 
etc.) ainsi que des techniques d'entrevue pertinentes; b) un exposé des objectifs 
propres à l'entrevue de recherche et donc différents de l'entrevue d'aide; c) une 
révision des objectifs de cette recherche dans son ensemble; d) une étude appro­
fondie de la grille d'entrevue et une discussion sur la façon de l'utiliser; e) une 
supervision étroite des entrevues de la pré-expérimentation et une correction des 
«erreurs»; f) enfin, une initiation aux situations particulières qui pourraient surve­
nir. 
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Systématiquement, lors des entrevues d'entraînement et aussi tout au long 
de l'expérimentation, des tests de consistance interne et de concordance ont été 
effectués dans le but de vérifier d'abord si chaque intervieweuse recueillait les 
informations cohérentes avec les objectifs de la recherche et ensuite si le contenu 
des entrevues faites par chacune s'équivalait. Deux juges ont ainsi procédé à ces 
tests aux Ire, 3e, 9e et 12e entrevues de chaque intervieweuse; le consensus entre 
ces deux juges était alors requis. 

Une entrevue de couple semi-structurée de recherche psychologique (Daniels 
et Weingarten, 1982; Richardson, Dohrenwend et Klein, 1965; Shereshefsky et 
Yarrow, 1973), d'une durée moyenne de deux heures, a été effectuée au domicile 
des sujets, entre 10 et 16 mois, pour une moyenne de 13 mois, après la naissance 
de leur premier enfant. Le déroulement des entrevues était uniforme. Les sujets 
étaient d'abord invités à répondre librement à des questions générales sur chacun 
des thèmes de la recherche. Puis des questions plus spécifiques visant à préciser 
leur expression initiale étaient posées. Dans le cas des aspects professionnels relatifs 
au moment d'une première maternité, les éléments de réponses étaient majori­
tairement apportés spontanément. En effet, à la question: «Quels facteurs ont 
joué dans le moment de votre première maternité?», la plupart des femmes intro­
duisaient elles-mêmes des composantes scolaires et occupationnelles. Sinon, cette 
interrogation précise était formulée: «Quelle place a eue votre vie professionnelle 
dans votre projet de maternité?». 

Analyse des données 
Le contenu des entrevues a été retranscrit et soumis à une analyse qualitative 

(Miles et Huberman, 1984) visant à identifier, différencier et comparer les éléments 
fournis par les sujets des deux groupes aux questions de recherche. La fidélité aux 
données a été assurée tout au long de l'analyse par une vérifiaction faite par des 
juges entraînés qui devaient atteindre soit le consensus, soit l'accord de tous les 
juges moins un. 

Limites 
Les choix méthodologiques ont permis de recueillir des données riches et 

complexes sur l'expérience des femmes selon leur propre perspective. Aussi, les 
conjoints ont pu s'aider dans la recollection et la précision de souvenirs. Par contre 
l'entrevue semi-structurée de couple et la nature rétrospective de ces questions 
précises ont pu laisser place à l'«oubli», à l'omission ou à la distorsion de certains 
aspects professionnels. De plus, l'échantillon restreint issu de la seule région 
métropolitaine de Québec et le volontariat des sujets imposent des limites à la 
généralisation des résultats. 
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Résultats 
Un schéma de recherche pré-expérimental de type exploratoire ne permet 

pas de déterminer la cause ou l'effet, mais il permet toutefois d'observer que les 
aspects professionnels et le moment d'une première maternité sont intimement 
reliés dans l'aménagement que les femmes font de leur vie. Ainsi, la plupart des 
nouvelles mères ont exprimé une relation entre ces deux sphères bien que la nature 
et l'intensité de ces liens diffèrent à plusieurs égards. D'autres ont mentionné 
spontanément que la vie professionnelle n'avait pas été importante dans le moment 
de leur première maternité; or leur réflexion illustre bien la contribution de cette 
absence d'importance au moment choisi pour devenir mère même si ce choix a 
pu être contré par des facteurs circonstanciels d'un autre ordre. 

Donc, en considérant autant l'absence d'importance que les degrés d'im­
portance des dimensions occupationnelle et scolaire, le moment d'une première 
maternité est indéniablement lié au vécu professionnel dans ses composantes d'ap­
prentissage, de formation ou d'investissement sur le marché du travail rémunéré. 
L'inverse de cette proposition s'avère également plausible. Il devient donc plus 
juste de parler d'un lien extrêmement étroit entre ces deux variables. 

Les témoignages recueillis et regroupés sont maintenant présentés selon les 
groupes d'âge. A ces expressions du vécu s'ajoutent les données factuelles relatives 
aux profils scolaire, occupationnel et économique des mères hâtives et tardives. 

Les hâtives 
Chez les hâtives, l'idée idyllique de l'épouse-mère est quasiment omni­

présente. Ce rêve est généralement associé au manque d'intérêt pour l'école, à 
l'indifférence pour le travail rémunéré, à l'absence de plan de carrière et à la remise 
en charge financière au conjoint. Quinze des dix-huit femmes de ce groupe s'ex­
priment de façon presque similaire à ce sujet: 

«Ça m'écoeurait l'école.» - «J'avais pas de travail, j'aimais pas l'école [...] 
si ça avait pas été comme ça, j'aurais attendu avant d'avoir un enfant!» -
«L'important pour moi, c'était de fonder une famille, tout le reste était 
secondaire.» - «Moi, j'étais à la maison, j'avais pas de plan de carrière.» 
- «Je ne me voyais pas travailler mariée.» - «Ce que je voulais: trouver un 
gars, me marier, avoir des enfants.» 

Deux autres femmes établissent un lien direct entre la précocité de leur 
maternité et leurs aspirations professionnelles ou leurs exigences scolaires et profes­
sionnelles alliées à la perception d'une dualité carrière/famille: 

«Si j'avais eu une carrière exigeant plus d'études et d'investissement que 
le secrétariat, j'aurais sûrement attendu avant d'avoir un enfant.» - «Je 
voulais devenir médecin [...] mais ça prend beaucoup trop de temps en 
termes de formation, je ne me sentais pas capable de passer à travers ces 
études [...]. En médecine, je ne me sentais pas capable de me faire un 
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chemin à travers ça, pis tout mettre dans le même panier. Je me disais: 
il faut que je choisisse entre avoir un enfant ou devenir médecin. Je trouvais 
ça dur de choisir [...], c'est ce besoin-là inconscient qui m'a fait tomber 
enceinte». 
Enfin, une seule hâtive, se situant d'ailleurs à la limite d'âge supérieure 

de son groupe, identifie l'impact qu'a eu son «installation professionnelle» sur le 
moment de sa première maternité. Plus précisément, cette étape était une condi­
tion préalable, parmi d'autres, à la décision d'enfanter. Concrètement, le lance­
ment d'une entreprise conjointe, le statut et les avantages économiques liés au 
fait d'être copropriétaire, la répartition des tâches rodée et la proximité de la 
résidence familiale du lieu de travail permettaient d'entrevoir une accomodation 
assez bien réussie face aux interférences de la vie familiale sur la vie professionnelle 
et vice-versa. 

En somme, une seule hâtive a retardé sa première maternité jusqu'à l'âge 
de 24 ans pour des considérations professionnelles. Les 17 autres femmes de ce 
groupe ont précipité la venue d'un enfant en relation avec les insatisfactions réelles 
ou anticipées du monde du travail, ont renoncé à la carrière pour se consacrer le 
plus rapidement aux rôles d'épouse et de mère, ou encore ont intégré tôt les 
dimensions maternelle et professionnelle, puisque cette dernière ne présentait pas 
d'exigence particulièrement élevée. 

Ces résultats étonnent moins lorsqu'on les éclaire à la lumière des profils 
scolaire, occupational et économique de ces femmes hâtives, tel qu'il est apparu 
au moment de l'entrevue. Ainsi, ce groupe obtenait une moyenne de 12 ans de 
scolarité, dont l'étendue était de 9 à 16 ans; seulement deux femmes détenaient 
un diplôme d'études collégiales et aucune ne possédait une formation universitaire 
finale. Dix femmes occupaient divers postes en secrétariat, tels téléphoniste, cais­
sière, commis, dactylographe, secrétaire ou agente de bureau; sept se retrouvaient 
dans les emplois suivants: femme de chambre, cuisinière, serveuse, coiffeuse, 
couturière et vendeuse-représentante, alors qu'une était femme d'affaires. Leur 
peu d'expérience du marché du travail rémunéré provenait d'occupations spora-
diques ou de dilettantes. Des conditions de travail insatisfaisantes, voire pénibles, 
étaient rapportées: relations épineuses avec l'employeur, horaires surchargés ou 
nocturnes, constance de l'effort ou de l'endurance physiques et stress à l'égard du 
revenu lié à la production. Au niveau salarial, parmi les travailleuses à temps 
complet, seulement deux femmes bénéficiaient d'un salaire annuel approximatif 
de 17 500$; toutes les autres gagnaient moins de 15 000$. Quant à celles qui 
pratiquaient des activités occupationnelles de façon irrégulière, on retrouve un 
éventail de salaire annuel allant de quelques centaines de dollars à environ 7 500$. 

Les tardives 
Chez les tardives,1 l'analyse de cette question révèle des situations plus 

diversifiées. En effet, l'importance des dimensions occupationnelle ou scolaire, de 
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même que leur absence d'importance dans le moment de devenir mère, les distri­
buent presque également en deux sous-groupes. 

La carrière a joué un rôle prépondérant dans le retardement d'une première 
maternité pour huit tardives. Les femmes de ce premier sous-groupe défendent 
l'amour du travail, la perception de soi en tant que femme d'extérieur ou de 
carrière, la recherche de preuves de compétences professionnelles, la satisfaction 
d'ambitions élevées, la planification d'un investissement sur le marché du travail 
au cours de leur formation spécialisée ou prolongée, la nécessité d'autonomie 
financière et de sécurité économique se concrétisant par la stabilité de l'emploi 
et de bonnes conditions salariales, et la perception d'une dualité carrière/famille 
liée à un engagement professionnel intense. 

«J'aime travailler, je suis une femme d'extérieur. » - «Je voulais me prouver 
que j'étais capable de me suffire à moi-même, je suis allée au bout de ça.» 
- «Lors de ma formation universitaire, j'avais planifié de travailler quelques 
années avant de me marier, pis après ça, je verrai bien [...].» - «Je ne me 
sentais pas capable de travailler et d'avoir un enfant en même temps; je 
me donnais à plein dans mon travail.» - «Les premières années de vie 
commune ont été consacrées à bâtir nos carrières respectives.» - «C'était 
important que j'aille jusqu'au bout des études graduées pour me prouver 
à moi que j'étais capable d'aller jusqu'au bout; j'investissais totalement 
dans ma carrière [...]. J'aime travailler au point où je serais prête à aller 
travailler gratuitement; j'aime tellement ça, c'est quasiment du loisir.» -
«C'est important pour moi l'indépendance financière, je ne veux pas avoir 
à demander de l'argent.» - «Oui, je voulais travailler avant, me ramasser 
quelque chose, oui, c'était important d'attendre avant d'avoir un enfant.» 
- «J'ai un bon travail, un bon salaire et de très bonnes conditions.» 

Ces huit femmes présentaient au moment de l'entrevue un profil scolaire 
dont l'étendue s'échelonnait de 11 à 22 années pour une moyenne de 16,1 années 
de scolarité. Pour la plupart professionnelles, elles se répartissaient selon les emplois 
suivants: traductrice, diététiste, comptable, enseignante de niveau collégial, infir­
mière, représentante, agente de bureau ou secrétaire. Leur échelle salariale annuelle 
variait de 15 000$ à 35 000$. 

Le deuxième sous-groupe des tardives qui comprend neuf femmes présente 
une différence majeure par rapport au premier sous-groupe en ce sens que les 
aspects professionnels ont eu peu d'importance dans le moment de leur première 
maternité, si ce n'est même aucune importance. Cinq d'entre elles évoquent l'hy-
pofertilité; trois, un engagement tardif et une, l'absence antérieure du désir d'en­
fant, facteurs principaux du retardement de leur première maternité après 30 ans. 
Pourtant, ces neuf femmes se divisent à nouveau selon deux significations parti­
culières accordées à leur vie professionnelle. 

Trois précisent que l'installation matérielle, la sécurité financière et l'amour 
du travail ont d'abord été significatifs dans la planification de retarder la venue 
du premier enfant pour quelques années après le début de leur vie conjugale mais, 
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par la suite, leur projet a été contré par des périodes plus ou moins prolongées 
d'hypofertilité. Une autre évoque l'absence de désir d'enfant avant 30 ans et 
l'apparition de ce désir simultanément à un point tournant de sa carrière: 

«Oui, je voulais travailler avant d'avoir un enfant, me ramasser quelque 
chose, oui, c'était important d'attendre trois-quatre ans; j'aimais ça travail­
ler. » - «Soit que je fasse le grand pas au niveau professionnel, que je donne 
la maximum que je peux donner ou que je décide d'avoir un enfant, donc 
que ça ralentisse, que je m'oriente autrement.» 
Ces quatre femmes pour lesquelles certains aspects professionnels ont eu 

une influence mitigée sur le moment de leur première maternité, occupaient des 
postes de vérificatrice de marchandises, de bibliotechnicienne, de secrétaire et de 
couturière; deux travaillaient à temps partiel seulement. Leur formation scolaire 
s'étendait de 11 à 15 ans pour une moyenne de 12,5 années. 

Enfin, cinq tardives présentent la vie professionnelle comme n'ayant aucun 
lien avec le moment de la naissance de leur premier enfant. Pourtant des relations 
entre le vécu professionnel et le moment espéré sont observables, car seuls l'en­
gagement tardif et l'hypofertilité ont empêché la réalisation d'une première mater­
nité rêvée pour le début de la vingtaine: 

«Au début de mon mariage, j'avait abandonné mon travail pour avoir un 
enfant; au bout de deux ans, l'espoir de devenir enceinte s'est amoindri, 
alors je suis retournée travailler.» - «C'est accidentel que j'aie travaillé si 
longtemps; ça a adonné comme ça parce que je me suis mariée tardive­
ment.» 
Ces femmes pour qui les aspects professionnels n'ont pas été importants 

dans le moment réel de la première naissance, étaient au moment de l'entrevue 
ou avaient été auparavant, secrétaire, caissière, préposée à l'admission ou à l'en­
tretien et infirmière auxiliaire. Elles gagnaient entre 10 000$ et 20 000$ annuel­
lement. Elles présentaient une étendue de 10 à 13 années de scolarité pour une 
moyenne de 11,6 ans. 

Le tableau 1 présente une synthèse des aspects professionnels distribués 
selon le moment d'une première maternité. La valeur accordée par les femmes des 
deux groupes d'âge à l'accès et à l'exercice d'un métier ou d'une profession est 
mise en relation avec leur niveau de scolarité et leurs occupations. 

Les résultats montrent nettement les liens étroits entre les aspects profes­
sionnels et le moment d'une première maternité. Cette interdépendance apparaît 
à travers les expressions des femmes elles-mêmes, auxquelles s'ajoutent les éléments 
de leurs profils scolaire et occupationnel. 


